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VALLEE DE SEINE

liste Ensemble pour les Yvelines 
(EPY) ont finalement conforté 
leur avance sur le maire triellois, 
Cédric Aoun (SE), et Marie-Hé-
lène Lopez-Jollivet (SE), et offi-
cialisé de fait le second «  grand 
chelem  » de la majorité départe-
mentale. Cette annonce a pas mal 
secoué le bureau centralisateur 
installé dans le groupe scolaire la 
Garenne. Parmi la trentaine de 
personnes réunies, beaucoup s’in-
terrogent sur l’éventuelle précoci-
té de l’annonce alors même que le 
duo Cédric Aoun Marie-Hélène 
Lopez-Jollivet ont quelques cen-
taines de bulletins d’avance après 
une victoire écrasante à Triel-sur-
Seine avec 84,06 % des suffrages 
et un succès arraché à Vernouillet 
avec une pointe de 300 unités. 

« La gauche  
n’est pas morte »

Mais les derniers résultats 
tombent finalement. Le binôme 
de la majorité départementale 
remporte Noisy-le-Roi à 79,65 % 
des votants, ce qui entérine sa vic-
toire, en arrivant en tête dans dix 
des 13 communes du canton. « Je 
suis ravi que le travail effectué pen-
dant tout un mandat sur ce canton, 
qui était pas facile à faire vivre [...] 
par ce que les préoccupations des uns 
et des autres étaient peut-être diffé-
rentes, soit récompensé », se réjouit 
Jean-François Raynal (LR). Pour 
expliquer ses résultats obtenus 
aussi bien au premier qu’au se-
cond tour, celui qui est également 
le vice-président aux mobilités 
du Département note que le sujet 
de la déviation de la RD154 fût 
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Mais avec un taux de participation de 35,23 % sur l’ensemble du Département, l’abstention reste toutefois la grande gagnante 
du scrutin puisqu’elle s’élevait au soir du second tour à 64,77 % (contre 66,39 % au soir du premier tour).

«  Un nouveau grand chelem, c’est un sujet de satisfaction, c’est une victoire 
collective parce que ça veut dire que toutes les équipes ont été performantes et 
ont su convaincre les électeurs », se réjouit le président sortant, Pierre Bédier (LR). 

si remarquer qu’il maintient son 
score à Mantes-la-Ville, même si 
battu  : « De la même manière que 
j’étais satisfait de ma victoire au 
premier tour, le maintien du second 
tour me laisse de grands espoirs pour 
l ’avenir […]. Le socle est toujours 
là et il est toujours important. Je 
pense à des prochaines élections 
municipales par exemple, quand on 
fait 43 % dans ce contexte-là ça me 
permet de grands espoirs. »

« Les inquiétudes n’avaient 
pas lieu d’être »

Il avait également annoncé par 
communiqué de presse, durant 
l’entre-deux tours, son intention 
de «  saisir les juridictions com-
pétentes afin d’obtenir la recon-
naissance d ’une fraude organisée 
et potentiellement l'annulation de 
l'élection si la sincérité du scrutin 
s'en trouve affectée  », en pointant 
notamment du doigt des appels 
passés durant le premier tour 
auprès d’électeurs mantevillois, 
comme l’indiquait Le Courrier 
de Mantes. Ce dimanche, l’heb-
domadaire indiquait par ailleurs 
que Kadhija Moudnib (LREM), 
ainsi que la gauche envisageaient 
eux aussi de saisir le tribunal ad-
ministratif, sur ces appels, mais 
aussi le nombre de procurations 
au Val Fourré. Des prises de posi-
tions qui ne semblent pas ébran-
ler Pierre Bédier  : « Les éléments 
que j’ai à ma disposition à l ’instant 
où je vous parle, montrent des écarts 
de voix extrêmement importants 
[…]. Et donc par tradition le juge 
administratif, le juge des élections 
considère que quand l ’écart de voix 
est vraiment substantiel, il n’y a pas 
de raisons d ’annuler. » 

Autre fait marquant, commun 
à tous les cantons, la présence 
d’un grand nombre de bulletins 
blancs et nuls. « À choisir entre la 
peste et le choléra, je ne choisis pas », 
écrit ainsi un électeur, joignant 
les bulletins des deux candidats 
déchirés, lors du dépouillement 
au bureau n°1 à Mantes-la-Jolie. 
« Je suis en troisième position à Ver-
neuil-sur-Seine  », plaisante pour 
sa part l’édile vernolien, Fabien 
Aufrechter (LREM), qui n’était 
pourtant pas candidat. Dans le 
canton de Verneuil-sur-Seine, 
l’ambiance était pesante lors du 
dépouillement. 

En tête de six points à l’issue du 
premier tour, les candidats de la 

«  Nous avons fait le grand che-
lem. » Il est 22 h 50 et le président 
sortant du Département, Pierre 
Bédier (LR), annonce en direct 
sur France 3 Paris Île-de-France 
que la majorité sortante vient 
de réitérer l’exploit, même si les 
résultats dans certaines com-
munes se font encore attendre. 
Mais avec un taux de participa-
tion de 35,23 % sur l’ensemble du 
Département, l’abstention reste 
toutefois la grande gagnante du 
scrutin puisqu’elle s’élevait au soir 
du second tour à 64,77 % (contre 
66,39 % au soir du premier tour). 

Au soir du premier tour, s’il se 
montrait confiant pour sa propre 
candidature, Pierre Bédier avait 
néanmoins identifié quatre can-
tons où la victoire ne s’annon-
çait pas évidente : Les Mureaux, 
Rambouillet, Trappes et Ver-
neuil-sur-Seine. « Les inquiétudes 
n’avaient pas lieu d ’être, se réjouit-
il. Un nouveau grand chelem, c’est 
un sujet de satisfaction. C’est une 
victoire collective parce que ça veut 
dire que toutes les équipes ont été 
performantes et ont su convaincre 
les électeurs […]. Globalement les 
électeurs ont estimé que le travail 
avait été fait, les projets, les pers-
pectives qu’on avait ouverts sont 
séduisants, c’est une belle soirée. »

Dans le canton de Mantes-la-Jo-
lie, son fief, le président sortant 
obtient 70,05 % des voix, contre 
29,95  % pour son adversaire, 
l’ancien maire RN de Mantes-
la Ville, Cyril Nauth. Toutefois, 
dans la commune de Buchelay, 
ce dernier réalise sa meilleure 
performance en distançant de 
26 voix le président sortant et 
son binôme, la première adjointe 
mantevilloise Nathalie Pereira, 
et en obtenant 52,67 % des suf-
frages exprimés. «  Martinez n’a 
pas joué le jeu  », s’agacent devant 
la permanence LR mantaise, des 
militants à propos de la non-prise 
de position publique de l’édile 
buchelois. 

Ce résultat constitue une source 
de satisfaction pour Cyril Nauth. 
«  Je suis premier à Buchelay, ça 
n’avait pas été le cas en 2015, ex-
plique-t-il. Je crois savoir pour-
quoi, je pense que c’est l ’affaire du 
projet d ’école intercommunale (dans 
le quartier Mantes U, Ndlr) […] 
quand on finance à 70  % une des 
deux communes et 0 pour l ’autre, 
je comprends leur réaction et ils ont 
raison. » Le candidat RN fait aus-

La majorité départementale Ensemble 
pour les Yvelines sort gagnante des 

duels des 21 cantons. La séance 
d’installation aura lieu le jeudi 1er juillet 

à Versailles. 

Départementales : 
la droite réitère 
son « grand chelem »

 LUCILE GIROUSSENS, CELINE CRESPIN, KEVIN LELONG

à nouveau « un sujet de campagne, 
bien que pour le Département ce soit 
derrière nous ».

De son côté, Cédric Aoun a 
déploré qu’un certain nombre 
de communes ne se sentent pas 
concernées par le sujet de la voie 
de contournement  : « On tient à 
remercier les villes de Verneuil, Ver-
nouillet et Triel qui se sont mobi-
lisées massivement contre la RD 
154, on regrette que les habitants 
des autres villes […] n’aient pas 
saisi l ’enjeu environnemental qui 
est très important. Pour moi c’est le 
message aux générations futures qui 
a perdu. » Il faut également noter 

que dans le canton, la campagne 
d’entre-deux tours a été très 
musclée sur les réseaux sociaux 
relatant notamment la venue de 
Gérard Larcher (LR), président 
du Sénat, en soutien au binôme 
Raynal-Devèze. 

Pierre Bédier s’est également 
rendu sur place, le long de la 
RD154, pour y tourner une vi-
déo à l’intention des électeurs, 
dans laquelle il indiquait que la 
déviation se ferait, parce que déjà 
votée. Une initiative que n’a pas 
goûté la binôme de Cédric Aoun, 
Marie-Hélène Lopez-Jollivet 
(SE) : « C’est une vraie provocation, 
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Pour expliquer ses résultats obtenus aussi bien au premier qu’au second tour, Jean-
François Raynal (LR) note que le sujet de la déviation de la RD154 fût à nouveau 
« un sujet de campagne, bien que pour le Département ce soit derrière nous ».
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Dans sa précédente édition, La 
Gazette en Yvelines rapportait les 
résultats des élections départemen-
tales en y indiquant que la majorité 
départementale sortante était arri-
vée en tête dans les 21 cantons. Il 

Résultats des élections départementales

Canton de Poissy
44 436 inscrits - 30,66 % de participation 

Votes blancs : 408 - Votes nuls : 197
Suzanne Jaunet (LR) - Karl Olive (DVD) : 70,57 %
Salah Anouar (EELV) - Michèle Foubert (EELV) : 29,43 %

Canton de Conflans-Sainte-Honorine
41 633 inscrits - 31,04 % de participation 

Votes blancs : 448 - Votes nuls : 197
Catherine Arenou (DVD) - Laurent Brosse (DVD) : 57,89 % 
Raphaël Prats (EELV) - Annie Minarik (EELV) : 42,11 % 

Canton de Bonnières-sur-Seine
43 367 inscrits - 36,07 % de participation 

Votes blancs : 1 183 - Votes nuls : 310
Josette Jean (LR) - Patrick Stefanini (LR) : 70,85 %
Monique Führer-Moguerou (RN) - Laurent Morin (RN) : 29,15 %

Canton de Mantes-la-Jolie
44 236 inscrits - 28,99 % de participation 

Votes blancs : 1 291 - Votes nuls : 416
Pierre Bédier (LR) - Nathalie Pereira (LREM) : 70,05 % 
Mathilde Androuët (RN) - Cyril Nauth (RN) : 29,95 % 

Canton de Limay
37 456 inscrits - 30,89 % de partivcipation 

Votes blancs : 626 - Votes nuls : 269
Cécile Dumoulin (LR) - Guy Muller (LR) : 61,79 %
Djamel Nedjar (DVG) - Catherine Potier (DVG) : 38,21 %

Canton des Mureaux
32 375 inscrits - 25,25 % de participation 

Votes blancs : 386 - Votes nuls : 182
Cécile Zammit-Popescu (DVD) - Marc Herz (SE) : 56,30 % 
Gwenaële Guillo (SE) - Boris Venon (PS) : 43,70 %

Canton d'Aubergenville
50 480 inscrits - 36,53 % de participation 

Votes blancs : 759 - Votes nuls : 304
Laurent Richard  (DVD) - Pauline Winocour Lefevre (LR) : 68,60 %
Léa Denise Delcroix-Bidart (EELV) - Rachid Zerouali (EELV) : 31,40 %

Canton de Verneuil-sur-Seine
53 350 inscrits - 37,25 % de participation 

Votes blancs : 1 005 - Votes nuls : 362
Jean-François Raynal (LR) - Fabienne Devèze (DVD) : 52,96 % 
Marie-Hélène Lopez-Jollivet (SE) - Cédric Aoun (SE) : 47,04 %

comment aujourd’hui on peut accep-
ter qu’un président du conseil dépar-
temental vienne dans une commune 
tourner une vidéo pour dire : « quoi 
que vous décidiez, quoi que vous 
votiez, de toute façon vous aurez 
la voie de contournement  »  ? C’est 
inacceptable.  » Cédric Aoun, lui, 
regrette une « campagne délétère ». 

Le duel dans le canton des Mu-
reaux s’annonçait serré, mais il 
s’est finalement conclu par la 
victoire de la conseillère dépar-
tementale sortante et maire de 
Meulan-en-Yvelines, Cécile 
Zammit-Popescu (DVD) et son 

assez existé. « C'est mort », admet 
Boris Venon (PS) alors que les 
résultats, bien qu'anecdotiques, 
se font toujours attendre. Pour 
expliquer le résultat, l'adjoint 
muriautin met le doigt sur le taux 
de participation identique à celui 
du premier tour, soit 25,25  %.  : 
« La gauche comptant généralement 
sur le vote populaire pour se qua-
lifier est beaucoup plus en difficulté 
quand les électeurs ne se déplacent 
pas.  » Pour autant, celui qui est 
également secrétaire fédéral 
adjoint au PS, croit en la renais-
sance prochaine de la gauche lors 
de prochaines échéances : « Cette 

jeu écologique, Pauline Wino-
cour-Lefevre compte bien conti-
nuer à le diffuser tout au long 
du mandat  : « Nous ça fait partie 
des actions qu’on mène, quand on 
construit des collèges, on construit 
éco-responsable, enfin totalement 
éco-responsable. […] Voilà, à 
chaque politique qu’on mène, on 
s’intègre automatiquement [dans 
l ’écologie]. »

À Poissy, le sortant Karl Olive 
(DVD) a raflé 70,57 % des voix, 
en arrivant en tête dans les trois 
communes qui composent le 
canton. «  Par ce score sans appel, 
prolongement direct des victoires 
municipales de l ’année passée, les 
électeurs nous rappellent que l ’élec-
tion départementale est un scrutin 
local qui valorise les élus engagés 
tout au long de l ’année et proches 
des préoccupations quotidiennes 
des habitants, indique-t-il dans 
un communiqué de presse. […] 
Désormais, nous disposons de six 
années pour mettre en œuvre le 
programme ambitieux que nous 
avons présenté aux habitants pour 
le canton de Poissy. » 

Michèle Foubert (PCF), se 
montre toutefois satisfaite du 
score obtenu  : «  Nous avons pro-
gressé par rapport au premier tour 
et donc c’est un bon résultat pour 
moi, sur Achères, c’est ma ville et 
c’est aussi ce qui m’intéresse beau-
coup. D’ailleurs, par rapport aux 
municipales, nous avons bien pro-
gressé également donc je pense que 
c’est un bon signe pour l ’avenir de 
notre ville. […] Je remercie, bien 
entendu, tous les électeurs qui ont 
voté pour notre liste [...]. Grâce à 
eux, nous avons pu participer au 
second tour et défendre nos chances 
même si, évidemment, par rapport 

aux moyens déployés par monsieur 
Karl Olive, nous étions bien loin du 
compte. »

« Ça me permet de grands 
espoirs »

Dans le canton de Bonnières-
sur-Seine, Laurent Morin (RN), 
se montre lucide sur les résultats : 
«  Il était difficile de rattraper un 
retard déjà significatif. Malheureu-
sement, nous avons tous constaté ce 
record d ’abstention sur l ’ensemble 
du territoire national. Notre électo-
rat plus particulièrement, plus que 
les autres, ne s’est pas déplacé […] 
dans ces conditions il était difficile 
[de gagner]. […] Nous sommes 
déçus que les Yvelinois continuent 
à faire perdurer un système dont on 
sait la nocivité. »

«  Par rapport au score de 2015, le 
Rassemblement National recule de 
plus de sept points dans le canton, 
analyse Patrick Stéfanini (LR). Je 
pense aussi que nous avons fait avec 
Josette [ Jean] une vraie campagne 
de terrain et nous avons veillé, dans 
tous nos documents de campagne, à 
parler à nos électrices et électeurs de 
leurs préoccupations quotidiennes 
[…]. J’ai été frappé par le fait que 
le Rassemblement national n’abor-
dait absolument pas les problèmes 
du canton, que ses tracts étaient des 
tracts nationaux. » 

Rive droite, dans le canton de 
Limay, le report de voix s’est fina-
lement fait en faveur du binôme 
sortant, composé de Cécile Du-
moulin, conseillère d’opposition 
limayenne et Guy Muller (LR), 
maire d’Epône (LR), bien que 
l’adjoint limayen Djamel Nedjar 
(DVG) et l’élue juziéroise Cathe-

rine Potier (DVG) obtiennent 
57,13  % des voix au sein de la 
ville de Limay. «  On a effective-
ment un contexte régional qui est 
quand même assez favorable à la 
droite, Pécresse a été la locomotive de 
tous les candidats locaux de droite et 
puis la présence de Jordan Bardella 
aux régionales a contribué au report 
des voix du front national sur des 
voies de droite […] Après, bien sûr, 
c’est une défaite de la gauche sur ce 
canton  », analyse ainsi Djamel 
Nedjar.  

Concernant son score à Limay 
«  c’est un excellent score sur la ville 
qui montre que les Limayens sont 
attachés à nos valeurs, à nos belles 
valeurs que nous avons défendues 
pendant la campagne [...]. On 
savait que le canton était difficile-
ment gagnable  », juge-t-il. Cécile 
Dumoulin estime, elle, que ce 
résultat est le fruit «  du travail 
qu’on a effectué pendant six ans, 
un travail sur le terrain auprès des 
maires, auprès des habitants pour 
les accompagner dans leurs projets 
ou pour accompagner leurs reven-
dications ou leurs demandes  ». De 
même, elle se réjouit des résul-
tats obtenus par la liste de Valérie 
Pécresse  : «  Mélanger un scrutin 
régional qui a une portée plus géné-
rale avec un scrutin départemental 
qui fait suite aux municipales, cela 
pouvait être un handicap. Le fait est 
que Valérie Pécresse a eu un très bon 
bilan et que ce bilan a été plébiscité, 
je suis ravie du score de Valérie Pé-
cresse sur le canton de Limay et plus 
généralement dans les Yvelines. » La 
séance d’installation de l’assem-
blée départementale aura lieu le 
jeudi 1er juillet prochain à Ver-
sailles. Sauf surprise de dernière 
minute, Pierre Bédier devrait être 
candidat à sa succession. 

s’agit d’une erreur, elle était en fait 
arrivée en tête dans 20 des 21 can-
tons, celui de Trappes étant l’excep-
tion. La rédaction présente ses ex-
cuses aux lecteurs et aux intéressés 
pour cette erreur. 

binôme, le maire d’Ecquevilly, 
Marc Herz (SE), avec 56,30  % 
des suffrages.  Comme lors du 
premier tour, le duo s’est im-
posé dans la quasi-totalité des 
communes du canton. 

Leur avance obtenue dans leurs 
communes respectives, de 452 et 
431 voix, s'ajoutant à l'avantage 
de 438 voix dans les urnes de 
Vaux-sur-Seine, leur ont notam-
ment permis de compenser leur 
large déconvenue prévisible dans 
la commune des Mureaux. Dans 
le chef-lieu de canton, marqué 
par plus de 82  % d'abstention, 
la liste de gauche s'est toutefois 
imposée à 63.23 %. « On est très 
contents, surtout moi qui suis sor-
tante parce qu’on avait bien dit 
qu’on allait être dans la continuité 
de tout ce qu’on avait fait dans la 
précédente mandature, cela veut 
dire que les gens ont jugé aussi notre 
bilan dans ce vote c’est ça qui est 
aussi important », se réjouit Cécile 
Zammit-Popescu en fin de soirée.

Du côté de la gauche, le report de 
voix attendu via les soutiens des 
autres listes non qualifiées n'au-
ra visiblement pas suffit ou pas 

campagne a noué des liens entre 
tout un tas de personnes sur le terri-
toire à gauche et ça c'est plutôt pro-
metteur pour la suite parce que ça 
retisse des liens entre des familles de 
pensée de gauche qui ne se parlaient 
plus ou moins ces dernières années : 
la gauche n'est pas morte ni sur ce 
territoire ni sur le département. »

« C’est le message aux 
générations futures qui a perdu »

Dans d’autres cantons, le suspens 
n’aura pas été de mise. «  On est 
ravis, souligne ainsi la conseillère 
départementale sortante Pauline 
Winocour-Lefevre (LR), réé-
lue dans le canton d’Aubergen-
ville avec 68,60 % des voix. […] 
Nous étions présents sur le terrain 
pendant le mandat et pendant la 
campagne et ce travail paye. » Pour 
autant, Rachid Zerouali (EELV) 
a indiqué vouloir s’impliquer 
davantage lors des prochaines 
élections  : «  Cette campagne et 
les bons résultats obtenus nous ont 
convaincu que nous avions notre 
place sur la scène politique et nous 
n’abandonnerons pas les électeurs 
qui nous ont fait confiance. » L’en-
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Nouveau tour de force 
pour Valérie Pécresse
Face à une gauche rassemblée (EELV-PS-LFI) 
derrière Julien Bayou, la présidente sortante, 
Valérie Pécresse (Libres) a été réélue sans 
vraiment trembler.

YVELINES

Dimanche Valérie Pécresse a trouvé une bonne avance en récoltant 45,92 % des 
suffrages, la seconde liste conduite par Julien Bayou pointant à plus de douze 
points derrière. Une différence accordant 125 sièges à sa liste.

LA
 G

A
ZE

TT
E 

EN
 Y

V
EL

IN
ESUne victoire à plus d’un titre 

pour Valérie Pécresse (Libres). 
Dimanche 27 juin, la présidente 
sortante a conservé la tête de la 
Région Île-de-France en devan-
çant largement la liste d’union 
de la gauche (EELV–PS–LFI) 
menée par l’écologiste, Julien 
Bayou (EELV). Alors qu’elle 
avait annoncé la fin de sa carrière 
politique en cas de déconvenue, 
celle qui a été la seule à dépasser 
le million de voix a fait le plein 
d’assurance à l’aube de l’élection 
présidentielle de 2022 qu’elle 
pourrait maintenant viser. D’au-
tant plus qu’à un an de ce scru-
tin Valérie Pécresse laisse dans 
son sillage un Rassemblement 
National en régression et LREM 
qui signe un premier pas diffi-
cile. Reste une ombre au tableau : 
l’abstention qui pointait encore 
dimanche à plus de 66 %.

« Nous avons fait baisser le 
Rassemblement National »

« Cette victoire ce soir, elle est belle, 
se félicite Valérie Pécresse devant 
les caméras de Cnews. Elle est belle 

parce qu’elle est l ’aboutissement de 
nombreuses années de rencontres 
mais aussi de travail et de résultats. »

Jugeant que «  comme en 2015 
(lorsqu’elle avait été élue pour son 
premier mandat, Ndlr) rien n’était 
écrit », la présidente réélue savoure 
sa victoire sur ses adversaires dans 
une quadrangulaire qui pouvait 
être plus difficile à manœuvrer. 
Arrivée en tête à l’issue du pre-
mier tour, elle avait effectivement 
dû faire face au rassemblement 
des listes de Julien Bayou, Audrey 
Pulvar (PS) et Clémentine Autain 
(LFI) et ce malgré le maintien 
du candidat de la majorité pré-
sidentielle Laurent Saint-Mar-
tin (LREM). Dimanche Valé-
rie Pécresse a finalement trouvé 
une bonne avance en récoltant 
45,92 % des suffrages, la seconde 
liste conduite par Julien Bayou 
pointant à plus de douze points 
derrière. Une différence accordant 
125 sièges à sa liste.

«  Par notre fermeté et notre atten-
tion aux territoires ruraux nous 
avons fait baisser le Rassemblement 
National, l ’extrême droite pourtant 

 KEVIN LELONG

en ascension depuis plusieurs scru-
tins, par notre clarté, nous avons fait 
gagner les forces de la droite et du 
centre dans une région où la majorité 
présidentielle avait décidé d’engager 
cinq ministres et par l ’incarnation 
de notre écologie des résultats nous 
avons prouvé que l ’écologie n’appar-
tenait à aucun camp » analyse-t-elle 
du classement final.

Créditée de seulement 33,68  % 
des voix, la liste de gauche n’a 
finalement pas rempli l’ambition 
affichée d’améliorer le score obte-
nu par les trois listes initialement 
qualifiées d’environ 34  % pour 
reprendre les rênes du conseil 
régional à la droite. «  Notre com-
bat continue, signe pour autant, sur 
Twitter, Julien Bayou dont la liste 
obtient 53 sièges dans l’hémicycle. 
Nous savons désormais que nous 
sommes en capacité de nous unir au-
tour d’un projet commun pour battre 
les forces réactionnaires. Nous avons 
nourri l ’espoir, on a rallumé quelques 
étoiles, nous avons une boussole et un 
cap. On est en chemin. [...] À nous 
d’écrire cette nouvelle histoire. »

LREM et RN déplorent la 
« stratégie » de Valérie Pécresse

Déception aussi pour le candi-
dat du Rassemblement National, 
Jordan Bardella (RN), en recul de 
2,2 points par rapport au score de 
son prédécesseur Wallerand de 
Saint-Just (RN) en 2015. Avec 
10,79  % des voix le Rassemble-
ment National ne disposera que 

de 16 conseillers régionaux dont 
le délégué départemental du parti, 
Laurent Morin. « Nous faisons un 
score plus faible au second tour par 
rapport au premier tour mais, encore 
une fois, nous résistons mieux qu’en 
2015 puisqu’en 2015, de mémoire, 
nous étions passés de 18  % au pre-
mier tour à 14  % au second tour  », 
relativise ce dernier. Laurent 
Morin suggère également qu’une 
partie de son électorat aurait voté 
en faveur de Valérie Pécresse « qui 
a fait croire que la gauche pour-
rait remporter la Région » et donc 
que ceux-ci auraient déposé dans 
l’urne « un vote utile ».

Une explication que soulève éga-
lement le référent de la section 
LREM yvelinoise, Pierre Luce 
(LREM). « On regrette la stratégie 
de Valérie Pécresse qui a été de faire 
peur quant à une possible victoire de 
la gauche », abonde-t-il. Désavoué 

en Île-de-France, comme dans la 
plupart des régions de l’hexagone, 
Pierre Luce l’avoue « on attendait 
un peu plus  » mais préfère insis-
ter sur «  l ’ancrage  » de la majo-
rité présidentielle dans le paysage 
francilien grâce aux 15 nouveaux 
conseillers qui s’installeront dans 
l’hémicycle régional le 2 juillet 
prochain. 
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À Poissy, vivez des instants uniques au cœur d’un parc !

Ill
us

tra
tio

n 
no

n 
co

nt
ra

ct
ue

lle
 à

 ca
ra

ct
èr

e 
d’

am
bi

an
ce

Renseignez-vous dès aujourd’hui sur

instantsnature.nexity.fr

>  Une situation idéale proche du centre-ville.
>  Des appartements

du studio au 5 pièces duplex.

>  Des balcons et de grandes terrasses plein ciel.

>  Des vues remarquables sur le parc et le château.

20312E_AP_POISSY_INSTANTS-NATURE_260x160.indd   1 15/02/2019   17:09

Résultats des 
élections régionales 
dans les Yvelines

Nb d'électeurs inscrits : 955 814
Taux de participation : 35,29 %
Nb de votes blancs : 4 897
Nb de votes nuls : 2 356

Valérie Pécresse (Libres) : 53,62 % 
Julien Bayou (EELV) : 25,07 % 
Jordan Bardella (RN) : 11,21 % 
Laurent Saint-Martin (LREM) : 10,10 % 
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Une boite à musique grandeur nature. Le 19 juin, sur la place de la Libération, la municipalité a inauguré 
La boîte à piano avec les élèves du conservatoire muriautin Gabriel-Fauré. Sur sa page Facebook, la Ville a 
indiqué le 21 juin que l’instrument sera placé jusqu’au 30 juillet au parc Jean-Vauzelle près de la mairie avant 
d’être déplacé, du 31 juillet au 20 septembre, au parc des Marronniers accessible rue Félix-Faure ou  par le 
chemin de Halage. Outre la création d’un espace convivial, le but est aussi de faire « découvrir » le piano aux 
habitants aux horaires d’ouverture des parcs de 8 h à 19 h 30. 

LES MUREAUX  
Un piano itinérant en libre accès pour « découvrir » l’instrument 

«  Sport, environnement, solidarité, 
culture, mobilité, cadre de vie », sont 
les thématiques sur lesquelles les 
Vernoliens sont invités à propo-
ser leurs idées dans le cadre d’un 
budget participatif d’un montant 
de 50 000 euros mis en place par la 
Ville. 

« Cela peut être l ’installation de bancs 
dans le centre-ville, l ’aménagement 
d’un parcours santé ou culturel dans 
la commune, la création d’un espace 
dédié aux animaux, énumère la 
municipalité dans un communiqué 
de presse. La seule condition, [...] 
c’est que ce projet soit réalisable avant 
mars 2022 et qu’il soit d'intérêt géné-
ral, à l'échelle de la commune ou, au 
moins, d'un quartier. »

Pour participer, les habitants sont 
invités à déposer leurs idées dans 
des urnes situées en mairie et 
d’autres sites municipaux, avant 
le 27 août. «  Les propositions pré-
sélectionnées seront ensuite soumises 
au vote de la population, début sep-
tembre, pour déterminer l’idée (ou les 
idées) qui sera retenue  », précise la 
Ville. 

Les Vernoliens ont jusqu’au 
27 août pour faire part de 
leurs idées, via des boîtes à 
suggestions installées dans 
différents endroits de la 
commune. 

VERNEUIL-SUR-SEINE  
Un budget 
participatif de 
50 000 euros mis 
en place

CARRIERES-SOUS-POISSY  
Des ateliers 
pédagogiques à la 
Maison de l’eau

Samedi 3 juillet prochain la 
Maison de l’eau, située 2 
boulevard Pelletier organise 
ses portes ouvertes. Son 
gestionnaire, le syndicat 
d’assainissement de la région 
de l’Hautil y présentera ses 
missions.

Habituellement ouverte sur réser-
vation, la Maison de l’eau, située 
2 boulevard Pelletier, ouvrira 
librement ses portes au public 
ce samedi 3 juillet après-midi. 
Le Syndicat intercommunal 
d’assainissement de la région de 
l’Hautil (Siarh) qui gère l’édifice, 
y proposera notamment des ate-
liers pédagogiques sur plusieurs 
thèmes.

« L’idée c’est par exemple d’aborder le 
fonctionnement d’un château d’eau 
et d’une station d’épuration de façon 
ludique ou d’évoquer les insectes de la 
mare, la lutte contre les inondations 
ou encore l ’utilisation des moutons 
pour gérer les espaces herbacés de 
façon écologique  », détaille Isabelle 
Madec, vice-présidente de la Mai-
son de l’eau. Le syndicat profitera 
d’ailleurs de ce rendez-vous pour 
détailler son rôle auprès du public.

Entre 13 h et 17 h, ces derniers 
pourront également profiter gra-
tuitement d’une exposition sur le 
cycle de l’eau domestique. 

 EN IMAGE
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 EN BREF
Renault-Flins : la grève 
mobilise au-delà de l’usine
Dénonçant la surcharge de travail et la 
suppression de postes, environ 300 personnes 
ont répondu présentes à l’appel à la grève lancé 
par la CGT le 22 juin devant l’usine Renault-Flins.

AUBERGENVILLE

nonçait qu’avec la reconversion de 
l’usine en un site de reconditionne-
ment automobile à l’horizon 2024, 
«  plus de 3 000 emplois à l’horizon 
2030  » étaient attendus. Or, selon 
le délégué syndical de la CGT, Phi-
lippe Gommard, ils sont environ 
4 000 à travailler actuellement. 

L’appel à la grève n’a cependant pas 
été partagé par tous les syndicats de 
Renault-Flins. «  [Pour] les syndicats 
du site de Flins, la CGT a demandé 
aux autres syndicats s’ils voulaient se 
joindre à cet appel, y compris l’Unsa 
qui a participé aux débrayages dans 
l’usine il y a deux-trois semaines, 

« On est passé d’une situation où tout 
le monde avait la tête dans le guidon 
à une situation où c’est devenu l’insta-
bilité pour la direction. » Le délégué 
syndical de la CGT à Renault-
Flins, Ali Kaya, résume ainsi les dé-
brayages de ces dernières semaines. 
Le 22 juin, l’appel à la grève lancé 
par la fédération de la métallurgie 
de la CGT a rassemblé environ 300 
personnes devant le site de produc-
tion automobile. Elle a réuni des 
sous-traitants et ouvriers de divers 
sites Renault France et d’autres 
groupes automobiles comme ceux 
du groupe Stellantis, ex PSA, ou 
de Toyota Onnaing (Nord). Tous 
dénoncent le plan d’économies d’au 
moins deux milliards d’euros sur 
trois ans annoncé l’an dernier par 
le groupe Renault qui supprimera 
4 600 postes en France. 

«  Cela s’appelle la solidarité ouvrière 
et, là, les travailleurs de Renault-Flins 
sont directement menacés même si la 
direction de l’usine ici, à Flins, prétend 
le contraire », résume le responsable 
de la CGT à Toyota Onnaing, Éric 
Pecqueur, de sa venue. Dans l’édi-
tion du 2 décembre de La Gazette, 
la direction du groupe Renault an-

EPÔNE  
Le président du Sénat veut lutter 
contre la dévitalisation
Lors de cette visite, le maire épônois a indiqué 
travailler de concert avec son homologue méziérois 
dans le cadre du dispositif Petite ville de demain.

d’un cabinet médical place de la 
Libération. 

«  Ça apporte de l’ingénierie […] et 
aussi la capacité de développer des études 
qu’on n’aurait pas les moyens de faire 
autrement, abonde le maire épônois, 
Guy Muller (LR). Pour nous d’avoir 
été labellisé c’est presque une garantie 
d’aller au bout.  » Un dispositif qu’il 
compte ouvrir à son homologue mé-
ziérois, Franck Fontaine (LREM)  : 
«  On travaille ensemble [...] Lui a 
obtenu une maison France services et 
de la même façon qu’il nous rejoint pour 
Petite ville de demain, on le rejoint, 
pour la maison France services. » 

Le 18 juin dernier, le président 
du Sénat, Gérard Larcher (LR), 
s’est rendu dans la commune pour 
juger de la pertinence du projet de 
réaménagement et requalification 
du centre-ville et de la labellisa-
tion récente de la commune en 
tant que Petite ville de demain. 
Il précise, des bénéfices attendus 
de ce dispositif : « Une petite ville 
qui se dévitalise c’est une [...] frac-
ture, […] on voit bien qu’il faut 
repenser l ’offre commerciale et l ’offre 
de services non pas à l ’extérieur des 
villes mais dans les villes pour éviter 
les mobilités excessives.  » Le projet 
prévoit notamment l’installation 

Outre le soutien aux ouvriers de Renault-Flins, des employés d’autres groupes 
automobiles étaient également venus pour dénoncer leurs propres craintes pour 
l’avenir de leurs emplois. 

« Ça apporte de l’ingénierie […] et aussi la capacité de développer des études qu’on 
n’aurait pas les moyens de faire autrement, abonde le maire épônois Guy Muller 
(LR). Pour nous d’avoir été labellisé c’est presque une garantie d’aller au bout. »
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 CELINE CRESPIN

ils n’ont pas voulu se joindre à notre 
rassemblement tous seuls  », déplore 
Philippe Gommard. 

« Pour Flins, aujourd’hui on avait des 
garanties, on a des opportunités, on 
a des projets qui sont noirs sur blancs 
et qui sont sur la table et, du coup, on 
ne voyait pas l’intérêt de se mettre en 
grève pour ces raisons-là  », rétorque 
le délégué syndical central adjoint 
à la fabrication chez FO, Mounir 
Mestari. 

Les grévistes issus d’autres groupes 
automobiles étaient néanmoins 
aussi venus pour dénoncer leurs  
craintes de leurs propres directions. 
« Là c’est Renault et après cela va être 
notre tour bientôt, déclare avec ap-
préhension un  membre de la CGT 
travaillant pour le groupe Stellantis 
à Poissy, Said Hammouda. Si on 
ne ramène pas une nouvelle voiture, 
soit Fiat, soit Maserati ou n’importe 
quoi, on va être dans la merde. » La 
direction de Renault-Flins a, elle, 
indiqué ne pas vouloir s’exprimer. 

 EN BREF
VALLEE DE SEINE  

Vandalisme et agression : 
Pierre Bédier et ses soutiens visés
Plusieurs actes commis durant le week-end du second 
tour ont visé directement le président sortant, Pierre 
Bédier (LR), et ses soutiens. L’adjointe mantevilloise 
Maïmouna Soumaré a été agressée en rentrant chez elle. 
Alors que d’aucuns se plaignaient 
du calme de la campagne électo-
rale, il semble toutefois que dans 
le Mantois, plusieurs actes répré-
hensibles aient été commis, visant 
notamment le président sortant du 
Département, Pierre Bédier (LR), 

Une tentative d’incendie du bureau de vote situés aux Eglantines, dans le secteur 
Peintres-Médecins, bureau de vote réputé favorable au président sortant, a 
également été repérée à la veille du scrutin. 
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ou ses soutiens. Selon nos infor-
mations, l’adjointe mantevilloise en 
charge de la coopération décentrali-
sée, Maïmouna Soumaré (LREM), 
a été victime d’une agression par 
deux personnes alors qu’elle rentrait 
chez elle ce samedi 26 juin, pour 

des raisons encore inconnues. Son 
arrivée, les deux poignets plâtrés, à 
la permanence mantaise au soir du 
deuxième tour a choqué et ému les 
militants présents ce soir-là. L’élue 
mantevilloise a porté plainte contre 
ses agresseurs. 

Toujours selon nos informations, 
la voiture personnelle de Pierre 
Bédier aurait été dégradée devant 
son domicile, dans le centre-ville 
de Mantes-la-Jolie, là aussi durant 
le week-end électoral. Carrose-
rie rayée, rétroviseurs arrachés et 
pneus crevés font partie des dégâts 
constatés. Un symbole, peut-être, 
de la personnalisation de ce scru-
tin, que Pierre Bédier a déploré au 
soir du second tour, comme durant 
la campagne : « Dans le Mantois je 
pense que c’est cette personnalisation 
excessive et me dépeindre en perma-
nence comme ce Deus ex machina je 
pense que ça ne permet pas aux oppo-
sitions de vraiment tenir leur rôle. » 
Enfin, une tentative d’incendie du 
bureau de vote situés aux Eglan-
tines, dans le secteur Peintres-
Médecins, dans le quartier du 
Val Fourré, bureau de vote réputé 
favorable au président sortant, a 
également été repérée à la veille du 
scrutin. 
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 EN BREF
L’entreprise de recyclage plastique investit 
15 millions pour augmenter sa capacité
Implantée depuis 2007 sur le port autonome, 
France plastique recyclage souhaite porter sa 
capacité de production à 52 000 tonnes par an, 
contre 33 000 actuellement. 

LIMAY

MEULAN-EN-YVELINES  
Chimm : les manipulateurs radio 
exigent une prime de risque
Ils étaient en grève le 24 juin devant l’hôpital pour 
demander, avec le soutien de la CGT, la perception de 
la prime de risque Buzyn valorisant le travail effectué 
dans les services d’urgence.

services d’urgences, y compris à ceux 
qui sont rattachés à d’autres unités 
fonctionnelles comme cela peut être le 
cas des […] manipulateurs radio ». 

«  Nous on a plus de 50% de notre 
temps qui est dédié à la permanence 
de soins des urgences ! », clame l’un 
des grévistes. Selon eux, la prime 
accroîtrait l’attractivité de leur 
métier dans les hôpitaux publics. 
«  On est en sous-effectifs, affirme 
l’un d’eux. On est huit mais on a un 
congé maternité. On est donc plus 
que sept sur 12. » Tous étaient en 
grève. La direction du Chimm 
n’a, elle, pas répondu à nos solli-
citations dans les délais impartis à 
publication. 

Le 24 juin, les manipulateurs 
radio du centre hospitalier inter-
communal Meulan-Les Mureaux 
(Chimm) ont fait grève devant 
l’hôpital avec le soutien de la 
CGT. Ils dénoncent la non-per-
ception de la prime de risque dans 
les services d’urgence d’Agnès 
Buzyn, ex-ministre de la santé. 

Un communiqué du 16 décembre 
2019, disponible sur le site inter-
net du ministère des solidarités 
et de la santé, indique que cette 
prime de « 100 euros nets mensuels » 
versée depuis juillet 2019 est éten-
due depuis décembre 2019 « à tous 
les personnels qui consacrent une 
majorité de leur temps de travail aux 

« Le site est saturé », affirme David Etienne, responsable de la filière plastique 
au sein du groupe Paprec alors que « la demande client est là », complète Eric 
Labigne, responsable du site.

Selon les grévistes, la prime contribuerait notamment à accroître l’attractivité de leur 
métier dans les hôpitaux publics et donc à réduire les sous-effectifs dans le personnel. 
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Implantée depuis 2007 dans le 
port autonome de Limay-Porche-
ville, l’entreprise France plastique 
recyclage veut monter en puis-
sance. Avec des investissements 
d’un montant de 15 millions 
d’euros, elle prévoit d’augmen-
ter de « 55 % » sa capacité, selon 
David Etienne, responsable de la 
filière plastique au sein du groupe 
Paprec (auquel appartient l’usine 
limayenne, Ndlr), et ainsi de 
pouvoir produire jusqu’à 52 000 
tonnes annuelles de plastiques 
recyclés par an contre 33 000 
aujourd’hui. Lauréate d’un appel 
à projets initié dans le cadre du 
plan de relance, elle bénéficie d’un 
soutien de 800 000 euros. 

« On s’est différenciés en construisant 
une offre de gestion des déchets basée 
sur le recyclage et donc la valorisation 
de matières, insiste Sébastien Ricard, 
directeur du développement du-
rable au sein du groupe Paprec, ce 
21 mai. […] Notre objectif c’est cette 
bouteille quand elle sera bue et jetée à 
la poubelle d’arriver à la régénérer en 
une matière première que les plastur-
gistes, les fabricants de bouteilles, les 
embouteilleurs savent réincorporer. Les 
matières premières qu’on vend sont en 
concurrence avec les matières premières 
dites vierges. » 

Il se satisfait toutefois de l’évo-
lution de la réglementation. En 
2019, l’usine avait d’ailleurs été le 
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TOUT LE PROGRAMME DE VOTRE ÉTÉ SUR

théâtre de la signature du contrat 
stratégique de la filière transfor-
mation et valorisation des déchets. 
«  Aujourd’hui le prix d[e la matière 
première] recyclée est décorrelé du prix 
du vierge, ce qui n’était pas le cas quand 
on a inauguré cette usine-là », se sou-
vient Eric Labigne, responsable 
du site limayen. Une évolution qui 
peut entraîner une augmentation 
de la demande. « Le site est saturé », 
affirme David Etienne alors que « la 
demande client est là », complète Eric 
Labigne. 

Les investissements serviront ainsi 
à financer l’achat d’une unité d’ex-
trusion «  qui permet de prendre la 
matière, de la fondre et de la transfor-
mer sous formes de granulés », détaille 
David Etienne, d’une unité de 
polycondensation « et tout ce qui va 
autour en termes de gestion des flux, les 
aspirations, le broyage, le dosage, etc. », 
poursuit-il. 

« Il y a une perspective d’emploi, mais 
aussi d’indépendance, complète Sé-
bastien Ricard. Quand c’était la crise 
[d’approvisionnement], c’était il y a 
trois mois, il y a des embouteilleurs qui 
n’avaient plus de matière, où quand 
ils en avaient c’était trois fois le prix. 
Aujourd’hui le fait d’avoir cette capa-
cité en France, ça permet aussi d’avoir 
une certaine autonomie. » Pour mener 
à bien son projet, l’entreprise prévoit 
de recruter 15 personnes, opérateurs 
et conducteurs de lignes. 
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Chennevières : études complémentaires 
avant de trancher sur l’aménagement
L’opposition a rappelé son souhait de voir 
aménager au sein de la place de la Liberté un 
espace végétalisé. Les études porteront sur les 
questions de circulation et de stationnement.

CONFLANS-SAINTE-HONORINE

ANDRESY  
Un atelier pour aider les 
commerçants à se faire connaître

MANTES-LA-JOLIE  
La rameuse Claire Bové à l’honneur 
au stade nautique

ACHERES  
Le maire face aux doléances 
des riverains

Organisé par le service économie locale de la 
Ville, cet atelier vise à donner « un coup de pouce » 
aux entrepreneurs locaux sur les techniques de 
communication.

Le club d’aviron mantais avait regretté que sa 
discipline ne soit pas représentée sur la première 
fresque peinte sur la façade du stade nautique Didier-
Simond. Le tir a été corrigé.

Samedi 12 juin, Marc Honoré, déambulait dans le 
quartier de la gare à la rencontre des habitants. La 
voirie, les incivilités ou l’éclairage public ont été 
pointés du doigt par ces derniers.

c’est vraiment des synergies entre les 
personnes  : l ’avenir c’est un réseau 
d’entreprises andrésiennes. »

En qualité d’animatrice, Virginie 
Legrand, ancienne enseignante 
andrésienne reconvertie en cheffe 
à domicile, a notamment conseillé 
les participants sur l’utilisation des 
réseaux sociaux. «  Ne pensez pas 
qu’être entrepreneur c’est être focalisé 
sur votre offre, il faut savoir en par-
ler, souligne cette dernière. Com-
muniquer ça demande du temps, mais 
il faut le prendre  : parlez de votre 
savoir-faire, de ce qui fait votre dif-
férence […] en utilisant des mots-clé 
impactants. » 

« Comment mieux communiquer sur 
son activité en cette sortie de crise ? », 
tel était l’objet de l’atelier «  Coup 
de pouce  » organisé mardi 15 juin 
dernier par le service économie 
locale de la Ville. Après une pre-
mière édition en ligne, l’objectif 
de ce rendez-vous physique était 
également de favoriser l’échange 
entre les entrepreneurs locaux ou 
les porteurs de projets.

« On sait que suite à la crise du Covid, 
il y a pas mal de gens qui vont se recy-
cler et donc c’est les aider à mettre le 
pied à l’étrier ou à rebondir, explique 
Annie Minarik, adjointe déléguée 
à l’économie locale. Nous le but, 

principal du club depuis le 
mois d’août. «  On trouvait ça 
dommage de ne pas avoir de rappel 
de l ’activité du stade nautique  », 
explique son président, Frédéric 
Andolfi. Financeur du premier 
projet dans le cadre de son 
programme artistique «  graff ton 
équipement  », GPSEO a donc 
débloqué 5 000 euros de manière 
à subventionner la réalisation de 
la seconde fresque. 

Un coup d’aviron reconnaissable. 
Depuis la semaine dernière, une 
grande fresque à l’effigie de la 
rameuse mantaise, Claire Bové, 
a été réalisée sur la façade du 
stade nautique Didier-Simond. 
Représentée en pleine action dans 
son embarcation, la championne 
locale devra cependant attendre 
son retour des Jeux olympiques de 
Tokyo pour contempler l’œuvre 
réalisée par le collectif de graffeurs 
Art Osons. «  La queue-de-cheval 
et le chouchou c’est bien elle, s’amuse 
son père, Vincent Bové, qui 
souligne une reproduction plutôt 
juste. On reconnaît tout de suite son 
amplitude et puis la façon dont elle 
tient son dos. »

Si cette fresque a pu voir le jour, 
c’est sous l’impulsion de la section 
d’aviron elle-même qui n’avait 
pas été franchement emballée 
par le premier graff, à l’ambiance 
sous-marine, qui couvre le mur 

Un panneau stop «  inutile  », un 
lampadaire scié ou le ramassage 
des déchets, la déambulation du 
maire, Marc Honoré (DVD), dans 

Lors d’une présentation effectuée en novembre 2019, il avait été proposé de couper 
la place de la Liberté en deux, créant une route centrale, « qui ne rendrait pas 
possible la création d’un vaste espace vert », déplore l’opposant Pierre Malienko.

En qualité d’animatrice, Virginie Legrand, ancienne enseignante andrésienne 
reconvertie en chef à domicile, a notamment conseillé les participants sur 
l’utilisation des réseaux sociaux.

Des propriétaires de pavillons pestent contre l’état de la voirie suite à des 
travaux de canalisations réalisés par la communauté urbaine.

Vincent Bové, le père de la rameuse 
mantaise, a souligné la justesse de la 
reproduction : « On reconnaît tout de 
suite son amplitude et puis la façon 
dont elle tient son dos ».
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La présentation de cette délibé-
ration technique lors du conseil 
municipal du 17 mai dernier a été 
l’occasion pour le groupe d’opposi-
tion Ici Conflans de faire part de ses 
souhaits quant au réaménagement 
du quartier Chennevières et de sa 
place de la Liberté, dont la concerta-
tion a démarré en 2018, notamment 
concernant la création d’un parc 
végétalisé en son centre. Le maire 
conflanais, Laurent Brosse (DVD), 
a lui précisé que cette délibération 
autorisait le lancement «  d’études 
complémentaires  » à mener avant 
d’acter définitivement le projet.

«  L’objectif donc de cette nouvelle 
délibération que nous vous proposons 
aujourd’hui, ce n’est pas d’étendre géo-
graphiquement les terrains délimi-
tés, rappelle Laurent Brosse. […]  
L’objectif c’est d’avoir une délibération 
qui soit plus générale pour maintenir le 
sursis à statuer et de ne pas être bloqué 
par la notion d’étude pré-opération-
nelle [...]. Ces études opérationnelles 
ayant abouti, est apparue la nécessité 
de faire de nouvelles études et donc une 
nouvelle délibération est nécessaire 
pour prendre ces nouvelles études en 
considération. » 

 LUCILE GIROUSSENS

le quartier de la gare n’a pas man-
qué de pointer du doigt certains 
dysfonctionnements. Un exercice 
dans lequel l’édile a souvent dû 

faire preuve de pédagogie, cer-
taines doléances ne relevant pas 
des compétences communales.

Ce 12 juin, une dizaine de rive-
rains se sont déplacés. À l’ap-
proche des pavillons d’Achères 
village, trois d’entre eux pestent 
contre l’état de la voirie suite à des 
travaux de canalisations réalisés 
par la communauté urbaine. « S'il 
y a des affaissements, c’est à vous 
de faire jouer le constat d’huissier », 
conseille le maire.

Des balades organisées 
« tous les deux mois »

Plus loin, il est question des nui-
sances sonores dans le quartier. 
« Parfois, c’est jusqu’à 1 h du matin 
en plein couvre-feu  », déplore un 
retraité. En réponse le maire 
regrette «  qu’à partir de 20 h, il y 
a[it], au mieux, trois voitures [de 
police nationale] qui tournent  » et 
souligne que la Ville s’apprête a 
renforcer sa police municipale. 
« L’objectif c’est de prendre en compte 
les problèmes et de les résoudre rapi-
dement quand c’est possible  », ex-
plique-t-il de ces rencontres qui 
auront lieu « tous les deux mois ». 

Pierre Malienko rappelle la néces-
sité de ce réaménagement  : « L’Est 
de notre ville manque cruellement d’es-
paces verts et rappelons qu’en 2013, nos 
concitoyens se sont prononcés pour la 
réalisation d’un espace vert central sur 
cette place. » Lors d’une présentation 
effectuée en novembre 2019, il avait 
été proposé de couper la place de la 
Liberté en deux, créant une route 
centrale, « qui ne rendrait pas possible 
la création d’un vaste espace vert », dé-
plore l’élu d’opposition, qui poursuit : 
«  La desserte du magasin Carrefour 
serait rendue impossible, [...] une ligne 
droite encouragerait les automobilistes 
à accélérer. Cela pourrait augmenter 

les risques d’accident et pourrait encore 
aggraver la pollution sonore. » Pour ne 
pas perdre en stationnement, « nous 
vous recommandons la création d’un 
parking à étages sur l’actuel parking du 
magasin Carrefour  », conclut Pierre 
Malienko. 

En réponse, l’édile confirme que 
«  les questions de végétalisation et de 
voirie en particulier tout ce qui est lié 
à la circulation automobile, c’est pré-
cisément ce qui a nécessité des études 
complémentaires ». Et de préciser que 
« les échanges se poursuivent » entre la 
municipalité et le groupe Carrefour 
sur cette question du stationnement. 
«  [Il y a] une concertation qui doit se 
poursuivre avec la population pour 
qu’on puisse enfin aboutir à un projet 
qui puisse s’améliorer  », insiste l’élu, 
les dernières réunions publiques 
remontant à 2019 . 
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La maison médicale 
partiellement ouverte
Inaugurée le samedi 12 juin, rue de Lorraine, 
deux infirmières et une sage-femme y sont déjà 
installées. Les médecins et autres praticiens sont 
attendus au mois de septembre.

MANTES-LA-JOLIE

POISSY  
Baccalauréat : le stress décrypté 
aux élèves avant le grand oral 
Les 11 et 18 juin, à la médiathèque Christine-de-
Pizan, des lycéens ont bénéficié d’un atelier sur la 
gestion du stress avant le passage du grand oral 
organisé du 21 juin au 2 juillet. 

« On s’est dit que le grand oral, en coef-
ficient dix pour certaines filières (en 
voie générale, Ndlr), cela leur fait une 
source d’angoisse […] et qui stresse 
aussi les premières qui sont inscrits [à 
l’atelier] », déclare Cécile Boulet. 

L’examen consiste à présenter une 
des deux questions préparées en 
amont et portant notamment sur les 
spécialités des lycéens avant de par-
ler de leur projet professionnel. « Les 
profs ne sont pas forcément très bien au 
courant de comment cela va se dérouler 
contrairement à ce qu’on nous a vendu 
en disant qu’on [le] prépare sur deux 
ans », déplore Louise, en terminale. 

Le 18 juin, neuf lycéens de divers 
lycées de vallée de Seine sont venus 
à la médiathèque Christine-de-
Pizan pour assister à un atelier de 
gestion du stress mené par la coach 
et formatrice Jennifer Sawczuk et 
organisé par la directrice du service 
des bibliothèques de la ville, Cécile 
Boulet. Le 11 juin, une séance simi-
laire avec le même nombre d’ins-
crits en raison des jauges sanitaires 
avait aussi eu lieu. En apprenant aux 
élèves à reconnaître le stress et à y 
faire face, le but était de les préparer 
au grand oral, la nouvelle épreuve du 
baccalauréat organisée du 21 juin au 
2 juillet. 

Pour Titina Mendy (à gauche), l’une des deux infirmières de la maison de santé, 
les atouts d’un tel centre sont la coordination et la possibilité de rediriger les 
patients dans un même endroit.

Durant l’atelier mené par la coach et formatrice Jennifer Sawczuk, les lycéens, en 
première et en terminale, ont appris à reconnaître les symptômes du stress et à 
y faire face. 
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Bien qu’aucune enseigne ne soit en-
core fixée sur sa devanture, la mai-
son de santé pluridisciplinaire a ou-
vert ses portes samedi 12 juin, après 
près de trois ans de travaux. Située 
à l’angle des rues de Lorraine et 
Porte-aux-Saints, elle occupe le rez-
de-chaussée d’un immeuble et ac-
cueille neuf professionnels de santé 
qui s’y installeront progressivement 
jusqu’au mois de septembre.

Intégreront ainsi les locaux de 
400 m2, deux médecins généralistes, 
un podologue, une diététicienne, 
un gastro-entérologue, un stoma-
tologue, un ophtalmologue avec 
deux orthoptistes ainsi qu’une sage-
femme et deux infirmières. Ces trois 
dernières sont d’ailleurs les seules à 
déjà recevoir des patients.

Quel impact sur l’offre 
de santé locale ?

« Les autres professionnels vont s’ins-
taller au compte-goutte puisque cer-
tains doivent attendre la fin de leur 
bail », explique Bernadette Ruiz, la 
présidente de la maison de santé 
mantaise tout en précisant qu’une 

place est toujours disponible pour 
accueillir un troisième médecin 
généraliste.

Pour Titina Mendy, l’une des deux 
infirmières qui étaient jusque-là 
installées rue de la Somme, les 
atouts d’un tel centre sont la coor-
dination et la possibilité de rediriger 
les patients dans un même endroit. 
« On a par exemple un logiciel de santé 
qu’on partage pour nous permettre 
de bien suivre les patients, les uns et 
les autres  : chacun peut y avoir accès 
et avoir les informations des autres 

 KEVIN LELONG
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intervenants  », évoque notamment 
Bernadette Ruiz.

Concernant, le fonctionnement de 
la maison de santé, elle précise : « On 
s’engage aussi à avoir des créneaux 
horaires pour les urgences, peut-être 
pas pour toutes les professions, mais au 
moins pour les médecins généralistes. » 
Pour le maire LR, Raphaël Cognet, 
ce projet, d’un coût d’1,6  million 
d’euros, financé à hauteur de 1,13 
million d’euros par le Département, 
doit permettre de répondre à la 
désertification médicale dans le sec-
teur. « On a des médecins qui partent 
à la retraite et donc le fait d’avoir un 
pôle de stabilité médicale va, même si 
ça ne va pas tout résoudre, [être] de 
nature à nous aider à résoudre nos pro-
blèmes », estime-t-il. Pour autant, si 
la prise de rendez-vous pourra être 
simplifiée, reste à savoir si les pra-
ticiens attendus, qui exerçaient déjà 
ailleurs, accepteront de nouveaux 
patients. 
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 KEVIN LELONG

« On a déjà eu des inondations en mars 2020 et puis l’année dernière, cette fois 
c’est monté jusque dans le garage : on ne vit plus, c’est un enfer », déplore Kévin, 
l’un des sinistrés. 
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jusque dans le garage : on ne vit plus, 
c’est un enfer  », raconte le jeune 
homme.

Prévenus par de nombreux rive-
rains, les pompiers ainsi que la 
police municipale sont arrivés 
sur place en fin de matinée et ont 
constaté les dégâts tout comme le 
maire, Franck Fontaine (LREM), 
arrivé lui plus tôt. Selon l’édile 
et ses habitants, ces inondations 
consécutives seraient dues au 
manque d’un bassin de rétention 
d’eau au sein des lotissements. « Il 
y a eu des magouilles pour construire 
trois logements de plus  », dénonce 
l’une des sinistrées croisée dans la 
matinée.

Mardi 22 juin, il est environ 11 h 
et les habitants s’activent dans le 
quartier pavillonnaire situé le long 
de la rue du 8 mai. Ici a pris place 
depuis plusieurs heures un ballet 
de pompes à eau, raclettes et net-
toyeurs haute-pression pour tenter 
d’effacer les traces du torrent de 
boue qui a inondé, plus tôt dans la 
matinée, ce quartier d’environ 70 
habitations.

Bien que décrit cette fois comme 
particulièrement spectaculaire, ce 
n’est pas la première fois que des ha-
bitants de ces maisons mitoyennes, 
sorties de terre en 2019, subissent 
un tel scénario. Certains, touchés 
pour la cinquième fois en l’espace 
de deux ans, pointent du doigt la 
conception du promoteur, Nexity.

« J’ai vu une énorme vague 
arriver »

Vers 9 h, lorsque l’orage frappe 
au-dessus du quartier, les précipi-
tations font rapidement déborder 
la noue, située dans un champ en 
surplomb des maisons les plus tou-
chées, formant alors un courant de 

boue qui se déverse dans les jar-
dins d’une dizaine de maisons et à 
l’intérieur de certaines d’entre elles.

«  On y a eu le droit deux fois au-
jourd’hui, on avait à peine réussi à 
tout sécher quand j’ai vu une énorme 
vague arriver et s’engouffrer à nou-
veau dans les jardins  », raconte un 
homme en s’efforçant d’évacuer 
l’eau de l’arrière maison de sa fille 
qu’il est venu aider en urgence. 
À côté de lui, son gendre, Kévin, 
saisit son téléphone avec lequel il 
a capturé les images des jardins 
où stagnent plusieurs dizaines de 
centimètres d’eau. «  On a déjà eu 
des inondations en mars 2020 et puis 
l ’année dernière, cette fois c’est monté 

Lors de l’épisode orageux du mardi 22 juin, une 
dizaine de pavillons ont vu leur jardin transformé 
en cours d’eau. Pour certains, à bout de nerfs, 
c’est la cinquième fois en deux ans.

MEZIERES-SUR-SEINE
Inondations : le ras-le-bol 
de tout un quartier

01 58 88 10 00 
PRIX D’UN APPEL LOCAL DEPUIS UN POSTE FIXE  

Le réservataire dispose d’un droit de rétractation de 10 jours (article L 271-1 du code de la construction et de l’habitation).Bouygues Immobilier, SAS, au capital de 138.577.320 €, SIREN 562 091 546 RCS Nanterre, siège social, 3 boulevard Gallieni à Issy les Moulineaux (92130), intermédiaire en opération de banque catégorie mandataire Intermédiaire en 
Opérations de Banque (MIOB) inscrit à l’ORIAS sous le n° 13006299. Illustration à caractère d’ambiance, due à la libre interprétation de l’artiste, non contractuelle. Appartements vendus non meublés.  Architecte : Aldric Beckmann Architectes. Perspectiviste : Hive and co. Illustration non contractuelle. Athana 06-21.

Conflans-Sainte-Honorine
BOTANY

Invitez l’extérieur 
chez vous.

DERNIÈRES
OPPORTUNITÉS

Un historique que Franck Fon-
taine peine également à expliquer : 
« Quand on regarde les premiers plans 
du permis de construire, il y avait 
bien un bassin d’orage de prévu sauf 
que du jour au lendemain le bassin à 
disparu et le permis a été accordé. »

Le maire conseille aux riverains 
d’attaquer le promoteur

Contacté, Jean-François Fastré, qui 
occupait le poste de maire lors de la 
construction des lotissements, n’a 
pas répondu dans le temps imparti 
à notre publication. Pour autant, il 
indique à nos confrères de 78actu 
que «  la création d’un bassin de ré-
tention en dehors de la résidence, plus 
haut dans les champs, avait été évo-
quée et inscrite au PLUI (plan local 
d’urbanisme intercommunal, Ndlr) » 
mais que ce dernier n’a toujours 
pas vu le jour. Il réfute également 

tout vice de forme sur l'instruction 
du permis de construire. Contacté, 
le groupe Nexity ne nous a pas 
répondu.  

Lors de ses échanges avec les 
habitants, Franck Fontaine leur a 
conseillé de monter une action en 
justice contre le promoteur. « Même 
si Nexity se retourne contre nous par 
la suite, les responsables doivent 
payer », tonne le maire.

Cela dit, du côté des riverains, 
encore éprouvés par l’incident, la 
priorité ne semblait pas être là. « Ce 
n’est pas rien, il faut qu’on prenne le 
temps d’y réfléchir ensemble  », note 
une riveraine tandis qu’un autre 
réclame des solutions plus immé-
diates. D’après le maire, un bureau 
d’études a été commandé de façon 
à pouvoir rediriger à l’avenir les 
eaux que la noue ne parvient pas à 
absorber. 

Les pompiers engloutis sous les appels de 
victimes

Les services de secours yvelinois ont été particulièrement mobilisés du-
rant et après les violents orages qui se sont abattus ce mardi 22 juin. « On 
compte près de 150 interventions pour environ 550 demandes », rapporte la 
préfecture qui a coordonné les actions sur l’ensemble du département. 
Les villes de Houilles et de Carrières-sur-Seine ont été les plus touchées, 
sans pour autant qu’il n’y ait de blessé.

Dans la première commune, les rues ont été inondées après que le réseau 
d’évacuation urbain atteigne son point de saturation. « Trente personnes 
ont été évacuées et relogées », rapportent d’ailleurs les services de l’État. Les 
trombes d’eau ont aussi fait s’écrouler le toit d’une crèche à Carrières-
sur-Seine. De cet incident, la préfecture précise que « les enfants avaient 
été mis à l ’abri au préalable ». 
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lutte contre l’homophobie et la 
transphobie.

Découvertes dans la matinée par 
des riverains et les services de la 
Ville, les inscriptions à caractère 
homophobe n’ont pas mis long-
temps à parvenir jusqu’au bureau 
du maire, Fabien Aufrechter 
(LREM). «  Je suis outré par ces 
dégradations et je condamne cet acte 
aussi abject qu'intolérable. L'homo-
phobie n'est pas une opinion mais 
un délit : elle n’a sa place ni à Ver-
neuil ni ailleurs  », gronde l’édile 
sur son compte Twitter en préci-
sant qu’une plainte sera déposée 
dans l’après-midi. Aucun témoi-
gnage n’a permis, pour l’heure, 
d’identifier les auteurs. 

Pour la Ville, ce passage piéton 
arc-en-ciel devait symboliser le 
«  mieux-vivre ensemble  » mais 
force est de constater que, chez 
certaines personnes, il s’agit là 
d’une valeur encore très abstraite. 
«  F*ck Lobby, F*ck LGBT  » voici 
ce qu’on pouvait lire mercredi 
23 juin sur les bandes colorées, 
parfois affublées d’une croix, du 
passage piéton situé à l’entrée 
du parking du complexe sportif 
François Pons. 

À l’initiative de la Ville, ce der-
nier avait été peint le mois der-
nier aux couleurs du drapeau du 
mouvement LGBT (lesbiennes, 
gays, bisexuelles, trans) à l’occa-
sion de la journée mondiale de la 

avant que l’incendie ne se dé-
clenche. Pour autant, ce jeudi soir 
aucun lien n’avait formellement 
été établi entre ces deux éléments.

« La circulation a été fermée le temps 
de l ’intervention et une maison 
située à proximité a été évacuée  », 
précise le Codis. Le sinistre a 
également fait un blessé léger. 
Incommodée par les fumées, la 
victime a été prise en charge sur 
place. 

Ce sont au total 27 sapeurs-pom-
piers qui ont été engagés dans la 
rue Paul Doumer ce jeudi 24 juin 
en début d’après-midi suite à un 
incendie dans une carrosserie.

Dans le garage, «  plusieurs véhi-
cules ont été impactés  », rapporte 
le centre opérationnel départe-
mental d’incendie et de secours 
(Codis) yvelinois. Concernant les 
circonstances, s’il s’avère que des 
travaux de soudure étaient menés 

source policière. Privée de signa-
lisation sur ce secteur, la SNCF a 
mis en place une déviation pour les 
trains en direction de Gisors. En 
revanche la circulation des autres 
lignes a été complètement coupée 
jusqu’à 18 h, et «  ralentie jusqu’à 
22 h  », comme l’indique la SNCF 
sur Twitter. « Bloquée à St Laz depuis 
18 h ! Ligne J direction Conflans, il va 
partir un jour ou pas  ?  », témoigne 
une voyageuse sur le même réseau 
social à 18 h 30. 

Jeudi 24 juin, de nombreux trains 
de la ligne J circulant entre Pon-
toise (Val-d’Oise), Gisors (Eure) 
ou Mantes-la-Jolie et passant par 
Conflans-Sainte-Honorine ont ces-
sé de circuler après qu’une installa-
tion électrique ait explosé au niveau 
de la gare Conflans Fin-d’Oise. 
L’incident n’a pas fait de blessé. 

L’explosion est survenue aux 
environs de 16 h sur une installation 
« gérant les caténaires  », précise une 

VERNEUIL-SUR-SEINE  
Des messages homophobes tagués 
sur le passage piéton arc-en-en-ciel

TRIEL-SUR-SEINE  
Un incendie se déclare 
dans le garage d’une carrosserie

CONFLANS-SAINTE-HONORINE  
Une installation électrique explose, 
les trains à l’arrêt

Mercredi 23 juin, des messages de haine ont été 
découverts sur le passage piéton du complexe sportif 
François Pons, peint le mois dernier aux couleurs du 
mouvement LGBT.

Un important dispositif a été déployé par les pompiers 
pour circonscrire l’incendie qui s’est déclaré jeudi 24 
juin, rue Paul Doumer.

Le trafic ferroviaire a été très fortement perturbé 
jeudi 24 juin durant plusieurs heures après qu’une 
installation électrique ait explosé à la gare Conflans 
Fin-d’Oise. 

À l’initiative de la Ville, le passage piéton avait été peint le mois dernier à l’occasion 
de la journée mondiale de la lutte contre l’homophobie et la transphobie.
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L’unité d’intervention de la 
police est intervenue vendredi 
25 juin au niveau de la rue 
Saint-Sébastien pour maîtriser 
un homme qui était retranché 
chez lui avec des armes.

La rue Saint-Sébastien était en-
tièrement bouclée par la police ce 
vendredi 25 juin après-midi. En 
cause, une intervention du Raid 
qui avait lieu après qu’un homme 
armé et sujet à des troubles psy-
chiatriques se soit retranché chez 
lui. Il n’y a pas eu de blessé.

L’alerte a été donnée vers 13 h 
par la conjointe du suspect, un 
homme de 33 ans. Cette der-
nière indique alors à l’opérateur 
que le trentenaire est « en crise de 
bouffées délirantes  », rapporte une 
source policière. Partie se mettre 
à l’abri dans un bar à proximité, 
elle précise à la patrouille déjà sur 
place que son conjoint possède 
une machette ainsi qu’un fusil de 
chasse. Le Raid est alors appelé en 
renfort.

Selon nos informations, le for-
cené s’est finalement rendu grâce 
au travail du négociateur du Raid 
sans qu’aucun assaut ne soit utile. 
« Deux armes de type fusil de chasse et 
une arme de poing de petit calibre » 
ont été retrouvées lors des perqui-
sitions, confirme par ailleurs notre 
source. Le Pisciacais a été placé en 
garde à vue. 

POISSY
Un forcené armé 
délogé par le Raid
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Le 27 juin, le club mantais de Mantes-la-Jolie s’est 
incliné à domicile 12 à 17 face aux Cougars de 
Montigny-le-Bretonneux.

Les participants de tout âge sont parfois venus de loin pour le seul plaisir de pratiquer 
leur sport durant cette journée de festival. C’est le cas de Robin venu de Chartres.

La première journée, ouverte à tous, a réuni une quarantaine de cyclistes, 
handicapés et valides.
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vraiment qu’on aurait pu atteindre 
des nombres un peu trop grands pour 
ce genre de skatepark. »

Les participants, de tout âge, sont 
même parfois venus de loin pour 
le seul plaisir de pratiquer leur 
sport durant cette journée de fes-
tival. C’est notamment le cas de 

Qu’ils pratiquent le roller, le vélo 
BMX ou encore la trottinette, tous 
étaient les bienvenus le 19 juin au 
skatepark de l’Île-aux-Dames, à 
Mantes-la-Jolie. Ce jour-là, le 
président âgé de 35 ans de l’asso-
ciation Mantes multi glisse, Jéré-
my Dalbis, y organisait un festival. 
Ouvert à tous, le festival en ses-
sion libre avait notamment pour 
objectif de montrer l’engouement 
suscité autour des sports de glisse 
dans les skateparks. 

«  Quantitativement, on va dire 
qu’il y en a assez mais, qualitative-
ment, ce n’est pas ça, affirme Jérémy 
Dalbis quand on l’interroge sur 
le nombre de skateparks dans la 
région. Par exemple, ce mobilier-là, 
il est assez vétuste, ce sont des struc-
tures assez anciennes. Il faudrait un 
peu un renouveau de ces infrastruc-
tures mais, c’est vrai que, pour cela, il 
faut qu’on montre qu’il y a de l ’inté-
rêt, de l ’engouement, qu’il y a du 
monde derrière […] pour demander 
des choses un peu plus belles. » 

Pour la première édition du festi-
val, que le président de l’associa-
tion Mantes multi glisse espère 

voir se pérenniser, une cinquan-
taine de participants ont répondu 
présents alors que la météo était 
incertaine. Ce chiffre ne surprend 
pas Jérémy Dalbis. « On s’était basé 
sur cinquante participants […], dé-
clare-t-il. Avec la météo, je pense que 
cela va rester à ces chiffres-là mais s’il 
avait fait vraiment beau, je pense 

BASEBALL  
Nouvelle défaite pour les Démons 
de Mantes-la-Jolie

et cela explique leur victoire, ils ont été 
beaucoup plus performants à la batte. » 

Les joueurs mantais ont jusqu’au 11 
juillet pour préparer leur prochain 
match. « On devait jouer le 5 [juillet] 
à Montigny, explique Jean-Marc 
Vincendet. On devait faire bizarre-
ment le retour du match d’hier contre 
la même équipe, c’est le calendrier […]. 
Mais le terrain étant indisponible le 4 
[juillet], ils nous ont proposé de jouer 
plutôt le 11 juillet donc le dimanche 
d’après.  » Quant aux prochaines 
rencontres officielles du club man-
tais à domicile, elles ne sont pas 
attendues avant le « 5 septembre ». 

Une seconde défaite d’affilée. Le 27 
juin, sur le terrain de la Butte verte, 
l’équipe des Démons de Mantes-
la-Jolie accueillait les Cougars de 
Montigny-le-Bretonneux. Face aux 
visiteurs, le club mantais s’est incliné 
12 à 17.

« Il y a eu peu d’erreurs m’a dit le coach, 
affirme le lendemain de la rencontre 
le président des Démons de Mantes-
la-Jolie, Jean-Marc Vincendet en 
insistant sur les qualités de l’un de 
ses lanceurs. Il y a eu moins d’erreurs 
de notre part que de leur côté en fait. 
Les adversaires de Montigny ont fait 
plus d’erreurs défensives que nous mais, 

Le 19 juin, l’association Mantes multi glisse a 
organisé un festival au skatepark mantais de l’île-
aux-Dames. Une cinquantaine de participants ont 
répondu présents malgré la météo incertaine. 

SPORT INSOLITE
Des structures de meilleure 
qualité demandées par les 
adeptes des sports de glisse

Le départ a été lancé le 18 juin devant la mairie 
d’Ecquevilly pour une arrivée prévue le 25 juin à 
Marseille.

CYCLISME  
Un parcours d’environ 
900 kilomètres au profit du handicap 

profit de l’association Handi Val 
de Seine. Leur parcours les a ainsi 
conduits de la mairie d’Ecquevilly 

Du 18 au 25 juin, 13 cyclistes se 
sont lancé le défi de parcourir à 
vélo environ 900 kilomètres au 

jusqu’à Marseille (Bouches-du-
Rhône). Le jour du départ, l’un 
des initiateurs âgé de 30 ans et 
fondateur de l’association Ba-
lrog’s Team workout à l’origine 
du projet, Medhi Bel Moudane, 
ne cachait pas sa joie. Cette cause 
lui tenait d’autant plus à cœur 
qu’après un accident de la route 
causé par un tiers, il a subi plu-
sieurs interventions chirurgicales 
et années de rééducation. 

« Il y a la motivation 
du paysage »

Quant au choix du parcours, il 
explique : « C’est parce que ce sont 
les opposés, Paris-Marseille. D’un 
côté, on laisse la banlieue pari-
sienne et sa grisaille pour rejoindre 
le sud, le soleil, la mer […]. Il y a 
la motivation du déf i solidaire et 
il y a la motivation du paysage. » 

Ouverte à tous, la première jour-
née a réuni une quarantaine de 
cyclistes, handicapés et valides. 
C’est le cas de Jego, un cycliste 
de 18 ans voulant aller jusqu’à 
Saint-Germain-en-Laye ou Ver-
sailles. « J’adore les challenges […], 
déclare-t-il. Le fait que ce soit pour 
une association c’est encore plus mo-
tivant. » Au total, environ « 5 000 
euros » ont été récoltés. 

Robin, un adepte des figures réa-
lisées en trottinette de 19 ans, et 
de Guillaume, un amateur de vélo 
BMX de 22 ans. Tous les deux 
pratiquent leurs disciplines res-
pectives chaque jour depuis envi-
ron six ans et sont venus spéciale-
ment de Chartres (Eure-et-Loir). 
Après les confinements successifs, 
ils ne souhaitaient effectivement 
pas manquer la tenue d’un tel 
festival autorisé par la Ville. 

« Qualitativement,  
ce n’est pas ça »

Leur venue est cependant loin de 
surprendre Jérémy Dalbis. «  Les 
sports extrêmes, dès qu’il y a un évé-
nement ou un rassemblement ou des 
endroits un peu atypiques à prati-
quer ou à rouler, les gens se déplacent. 
Moi, je sais que je fais 15 heures de 
route juste pour aller rouler sur un 
skatepark parfait, sans problèmes. 
Je choisis mes vacances ou mon 
week-end autour de cela. Ça se passe 
comme ça, on voyage vraiment pour 
se rejoindre, se rassembler, passer 
des moments ensemble  », déclare le 
président de l’association Mantes 
multi glisse, en précisant, pour 
sa part qu’il pratique le roller et 
notamment les glissades sur les 
barrières. 

L’envie de venir se retrouver entre 
passionnés sur les skateparks est 
partagée par Guillaume et Robin. 
Tandis que ce dernier insiste sur 
la «  bonne humeur  » qui existe au 
sein des adeptes de ces sports de 
glisse, Guillaume poursuit : « C’est 
une famille. On est là, on se rejoint, 

on rigole, on ride tous ensemble […]. 
Et puis on ne se prend pas la tête. 
On n’est pas là dans l ’esprit com-
pétition, on est vraiment là pour 
prendre du plaisir et faire découvrir 
[ces disciplines] à tout le monde. »
 

« On ne se prend  
pas la tête »

Durant le festival, jeunes et moins 
jeunes ont effectivement eu l’oc-
casion de venir démontrer leurs 
prouesses ou même observer les 
pratiquants les plus doués. « C’est 
un événement que j’aurais aimé voir 
depuis tout jeune sur ce skatepark. 
Cela fait vingt ans que je pratique 
ici et, tout jeune, j’aurais aimé voir 
ce genre d’événements  », affirme 
Jérémy Dalbis en précisant, pour 
sa part, que c’est en observant ses 
aînés qu’il a notamment trouvé la 
motivation de s’entraîner à réali-
ser des figures en roller pour les 
imiter. « C’est cela qui m’a poussé à 
devenir plus fort aujourd’hui et à 
continuer dans le roller  », affirme-
t-il alors que des jeunes enfants 
regardent avec admiration les 
figures s’enchaîner sur les rampes 
du skatepark. 

Les acrobaties, parfois spectacu-
laires, s’accompagnent néanmoins 
parfois de chutes. Selon Guil-
laume et Robin, elles sont mêmes 
fréquentes. «  C’est pour cela qu’on 
porte le casque […], affirme Guil-
laume. Je dis à plein de gens qu’il 
faut le porter, que cela a son impor-
tance mais après c’est au bon vouloir 
de la personne mais c’est un risque 
[de ne pas le porter]. » 

Le prochain match des Démons de Mantes-la-Jolie est, cette fois-ci, prévu à 
Montigny-le-Bretonneux le 11 juillet. Il s’agira du match retour.
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Le 4 juillet, à 17 h, la place Béguinage a été choisie pour accueillir une 
représentation de mât chinois et de jonglage exécutée par le duo Antoine et Rocco.
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Le festival des arts du cirque, Sillon d’art, aura lieu 
du 2 au 11 juillet dans plusieurs lieux de la ville. 

CHANTELOUP-LES-VIGNES 
Les arts du cirque sortent 
dans la rue

Créée en 1991, la Compagnie 
des contraires entend bien fêter 
ses 30 ans comme il se doit. C’est 
pourquoi, du 2 au 11 juillet, elle 
organise le festival des arts du 
cirque baptisé Sillon d’art. Il aura 
lieu dans divers endroits de la 
commune. L’ensemble de la pro-
grammation, composée de seize 
compagnies de cirque venues de 
l’ensemble du territoire natio-
nal, est téléchargeable sur le site 
internet de la ville, chanteloup-
les-vignes.fr, mais La Gazette a 
sélectionné quelques spectacles. 
Ils comprennent notamment des 
spectacles de clowns ou encore de 
danse. 

Un spectacle de danse 
urbaine

C’est justement par un spectacle 
de danse ouvert à tous que débute 
le festival. Le 2 juillet, à 18 h, un 
spectacle de danse urbaine réalisé 
par la troupe French Wingz Crew 
aura lieu au repaire des contraires. 
Les réservations sont obligatoires. 
Elles se font auprès de la Compa-
gnie des contraires, joignable par 

téléphone au 06 81 07 05 18 ou 
par courriel, à l’adresse contact@
compagniedescontraires.com. 

Le lendemain, à 15 h, c’est un 
spectacle de clowns qui attend 
les spectateurs sur la place de l’été 
vert. Proposé par la troupe Les 
clowns vagabonds, le spectacle, 

est pour tout public. Ce jour-là, 
tout comme le 4 juillet, la compa-
gnie Doudai Faï et Hamed Dris 
seront présents pour une déam-
bulation d’échassiers à travers la 
ville. D’après le communiqué de 
l’événement, ils « s’amusent à faire 
le lien entre les différentes représen-
tations à travers la ville ». Pour plus 

DITES UI
À UNE VIE MOINS CHÈRE

Toujours plus de prix et toujours le moins cher…

MANTES-LA-VILLE
RCS NANTERRE 880 892 518

87 Boulevard Roger Salengro - 78711 MANTES-LA-VILLE
Tél. : 01 34 97 33 60

HORAIRES D’OUVERTURE : 
Du lundi au jeudi de 8h30 à 20h30, le vendredi de 8h30 à 21h00 

et le samedi de 8h30 à 20h30
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E.Leclerc Mantes-la-ville
97 Boulevard Roger Salengro

78711 Mantes-la-Ville

D110

PARKING 
GRATUIT
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G K 88

DESSERVI 
PAR LES BUS

de renseignements concernant le 
parcours, le plan est disponible sur 
le site internet de la Ville. 

« Le lien entre les différentes 
représentations »

Le 4 juillet, la Compagnie des 
magiciens s’emparera, elle, à 16 h, 
de la place des Arcades pour 
proposer un spectacle de magie 
intitulé La comédie magique. Ce 
même-jour, une heure plus tard, 
c’est un tout autre univers qui at-
tend le public sur la place du Bé-
guinage. Le lieu a effectivement 
été choisi pour accueillir une re-
présentation de mât chinois et de 
jonglage exécutée par le duo An-
toine et Rocco. Le mât chinois 
est un agrès de cirque composé 
d’un ou plusieurs poteaux en mé-
tal verticaux de plusieurs mètres 
de hauteur et sur lesquels les 
acrobates s’appuient pour réaliser 
des figures aériennes.  

Quant à la Compagnie Alto, 
elle proposera, elle, le 4 juillet, à 
18 h, le spectacle d’Improvisation 
au niveau de l’aire de jeux située 
derrière l’école Verlaine. Selon le 
site internet de la Compagnie, 
compagnie-alto.com, les artistes 
ont l’habitude des spectacles de 
rues et proposent également des 
représentations «  tournées vers les 
disciplines aériennes » en intégrant 
«  dans son cheminement artistique 
la danse, la musique et le jeu. Cette 
pluridisciplinarité forme le socle 
de ses spectacles  ». À 19 h 30, le 4 
juillet, le repaire des contraires 
accueillera le spectacle Radio 

souvenir présenté par L’autre face 
des contraires. 

Le 7 juillet, la compagnie Mars-
ailles proposera, quant à elle, des 
ateliers dédiés au funambulisme 
sur la place de l’Ellipse. Activité 
des arts du cirque par excellence, 
le funambulisme consiste pour un 
acrobate à évoluer sur une corde 
tendue à une certaine hauteur. 
Ces activités seront proposées de 
10 h à 11 h 30 et de 14 h à 16 h. 
Elles seront aussi proposées le 8 
juillet, de 15 h à 19 h, au niveau de 
l’aire de jeux située derrière l’école 
Verlaine. 

Des marionnettes géantes

La place de l’Ellipse accueillera 
également le 7 juillet, à 16 h 30, 
la compagnie Sentabou. Il s’agit 
d’une troupe mêlant théâtre et 
danse contemporaine et hip-hop 
basée dans la région francilienne 
et à l’origine d’un spectacle intitu-
lé Qui est le malade ? qu’elle vien-
dra justement présenter, ce jour-là, 
à Chanteloup-les-Vignes. 

Enfin, le 11 juillet aura lieu la 
parade célébrant les 30 ans de la 
Compagnie des contraires. Elle 
est organisée par la fanfare Boa 
Brass Band et par la Compa-
gnie Paris Bénarès. Il s’agit d’une 
troupe spécialisée dans les spec-
tacles déambulatoires avec des 
marionnettes géantes. La parade 
s’élancera à 14 h du chapiteau de 
la Compagnie des contraires, rue 
Arlequin, et rejoindra l’aire de 
jeux derrière l’école Verlaine. 
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L'actualité locale de la 
vallée de Seine, de Rosny-

sur-Seine à Achères en 
passant par chez vous ! 
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LFM  
Une nouvelle semaine de lutte contre 
les discriminations
Pour clôturer la saison 2021, LFM a donné la 
parole du 21 au 25 juin à plusieurs acteurs de la 
lutte contre le racisme et les discriminations tout 
en recueillant des témoignages pour sensibiliser 
les auditeurs à ces problématiques. 

Les invités étaient nombreux à venir au micro de LFM pour dénoncer le racisme 
et la discrimination. 
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roïnes... on les voit davantage comme 
des accessoires, des objets sexualisés », 
explique-t-elle. Enfin Bacaumé et 
Aïssam, deux jeunes mantais du 
Val Fourré , ont décrit les difficul-
tés rencontrées par les habitants 
du quartier. Tandis que le premier 
est revenu sur les préjugés récur-
rents sur la banlieue, le second a 
déploré le fait « de ne pas avoir la 
confiance des entreprises » à cause de 
la mauvaise réputation de son lieu 
de vie. 

Enfin, une toute autre personnali-
té a été interviewée cette semaine. 
Il s’agit de la présidente de la 
commission des lois de l’Assem-
blée nationale et députée LREM 
de la cinquième circonscription 
des Yvelines, Yaël Braun Pivet. En 
février 2021, elle a, elle-même, été 
victime de propos antisémites par 
le biais de courriels. La députée les 
a révélés publiquement à l’Assem-
blée nationale. Au micro de LFM, 
elle est revenue sur l’histoire de 
sa famille «  venue en France dans 
les années 1930 afin de fuir le na-
zisme  » avant de s’attarder sur 
«  l ’importance de manifester claire-
ment le rejet de toute cette haine et de 
ce racisme ».  

Selon une enquête de l’Insee, plus 
de 1,1 million de personnes disent 
avoir été « victimes d’au moins une 
atteinte à caractère raciste, antisémite 
ou xénophobe » en 2019. D’après le 
service central du renseignement 
territorial, les actes racistes sont 
même en augmentation de 38 %. 
Dans le détail, cette hausse est de 
27  % pour les actes antisémites, 
de 54  % pour les actes anti-mu-
sulmans et de 130 % pour tous les 
autres actes racistes. 

Dans le Morning, Simon Assoun, 
un membre de l’association de 
l’Union juive française pour la paix 
(UJFP), créée en 1994 est juste-
ment venu présenter la structure. 
« On ne peut pas lutter efficacement 
contre un racisme, si en même temps 
on ne lutte pas contre les autres ra-
cismes  », déclare-t-il en insistant 
également sur le rôle de l’État dans 
ce combat «  en tant que principal 
acteur qui organise la société ». 

Un autre prisme a également été 
exploré. Il s’agit de celui de la place 
de la musique pour lutter contre 
le racisme et les discriminations. 
Afin de déterminer le rôle qu’elle 
pouvait jouer dans ce combat, 

LFM a donc donné la parole à l’ar-
tiste de World musique, Nofeya, et 
à la rappeuse tunisienne installée 
en France, Medusa TN. « Pour moi, 
la France c’est ce multiculturalisme » 
a expliqué la première artiste au 
micro de Hakima. La seconde in-
terprète, quant à elle, des chansons 
engagées sur des sujets de société 
en s’exprimant non seulement en 
français mais aussi en arabe et en 
anglais. Medusa TN s’est illustrée 
au Printemps Arabe, avec le titre 
Tounsiya, fière de l ’être, pour porter 
un message d’espoir à une jeunesse 
en quête d’égalité. 

La semaine a également été mar-
quée par plusieurs témoignages 
de jeunes. C’est le cas de celui 
d’Adam, une personne en situa-
tion de handicap moteur de 21 ans 
qui fort de son expérience  analy-
sait les discriminations de manière 
lucide. «  Il y aura toujours des dis-
criminations, déplorait-il. Mais, on 
a tous notre place dans la société.  » 
La jeune mantevilloise franco-ja-
ponaise, Noémie, soulignait quant 
à elle le racisme anti-asiatique mis 
en avant par la représentation des 
femmes dans les médias. « Elles ne 
sont pas représentées comme des hé-

Toutes ces émissions spéciales sont 
à retrouver sur le site internet de 
LFM, à l’adresse lfm-radio.com/
podcasts.




